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REQVESTE 

PRESENTEE A SON 

Altezc ôc MelTeigneurs du Confeil d'Eftac 
parles habitans des païs Bas, Protcftans 
vouloir viure félon la rcformation 
de l'Euangile, le xxij*. iour 
de Juin. 1578. 

Plusvnc deuxième requefte, prefentee àfon 
Altcze ôc MelTeigneurs du Confeil d^Ettat, 
le vij?. de luillet par les Procellans, fur lé 
raid de laffeurance, en l'exercice de l' vne ôc 
l'autre Religion, i j 7 8. 



Pfal. 2. 

Eruâmtmquiifiécatisterrm. 
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A S O H- A-L.T E Z E E T 

" ■ Cohjeil d'Ejlat. 



E M o N S T R E N T en tortc Iiumi- 
W litCTS*: renerence , les habîcans des* 
,|?| piïs BaSjProreftans vouloir viure 
ielô là Reformadon de TEuagile. 



Que depuis cîhx^uâte ans ença (5c plus,aucuns 
dudiâ: païs autoiêc efté feparez de la religion, 
cÔmunemêc tenue en l'Eglifc Romaine, pour 
plufiears raifbnscognues à tout le monde , tac 
par liures pub!iez,que parles côfcfsions de plu 
fieurs,quiontrédurai(ûndc ladiifte feparatio 
iufques à la mort.Et combié cju'on ait curieu- 
femêr reccrché tous les m oy es pofsibles, de les 
cxtiiper,fi ell ce que tat plus ils ont efté tuez,<&: 
perfecutez,tâc plus eftaccreu le nombre,en tel 
le forte,que naefmes au temps du Duc d' Alue 
(lequel tout ainfî qu'il a furpafTé les plus fâgui 
n aires ty ras en toute forte de cruauté, ainfi s'eft 
fiu'môté foy mcfme en ce faicT:, ayât faid: mou 
rirdexviij. à xix.milperfonncs, par les mains 
du Bourreau, <Sc ^at chaffé hors du païs vn nô 
bre infini de 5?,es de bié,& amateurs de la com- 
mune Patrie). Et depuis encores nô obftântce 

. A ij qui 
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qui â efte pratiqué par don Loys de Requc- 
lensy tant s'en fauljc qu on ait aduancé aulcunc 
chofe au deflTeing , qu^ils auoyénc proietté à la 
ruine defdids Proteftants , qu'au cÔtraire plus 
ouuertiment q iamais ilz fcfont declairez uif- 
q ues à fe retirer de 1 obéi (t ince ScCu biedion d u 
Pape en quelques prouinces entières, Se beau^ 

coup plus grand nombre quitcans leurs pais& 
lieu de leur natiuité, aymans trop mieux fou t , 

fnr toute extremicé,allans volontairement en 
exil hors d' vn païs tant aymé de ceux mefme q 
en font eftragers,& fouffrir avccq ioye la perte 
deleurs biens,que de s'alTubiettiràladide reli- 
gion Romaine . Or des deportemens du Duc 
d Alue,<3<: autres femblables^fontenfuiuies des 
grandes (Se trelj^erilleufcs guerres, pour tout le 
païs bas , le trafficq beaucoup diminué , & les 
manufadures tranfportees & communiquées 
aux nati6s étrangères, cfquelies chofes toutef- 
< fois confiftoit le principal bien dudid païs 

Mais commele but ôc intention du Confeil 
d'Efpaigne,depuisla coniilaion de ces païsa- 

vecqicclle,atoufiourseaédafrubiettir entière 

méccesprouincesàrErpaignoI,cômepartout 
ou ils ôf mis le pied, effayet de rédre les fubiets 

kursefclaucs^c tributaircs,(Sc qlaplufpartd' 



irc 



trc euxfoubz couleur de raerccdes5c recompé- 

lès,auoyentdefiadcuoréeideiircœurlesbiens 
Se poffcfsions des habitas de ces païs: 1 occafia 
de pcrfèciicerlcfdias Protertaiitsfoubs vmbrc 
de deuotiôjlcur afembléeftre va propre moyé 
pourparucniràleur mifcrable dejfTeingjde met 
tre tout en leur puiflace,apres auoir aiïné T vue 
des panies Se fi grande, mefmc avecq louange 
& recommanda tiô enuers plufieurs de pitié & 
zcle à la Rcligiô ôc feruice de oieu. Ainfî voftre 
Alce2e,& Meffeigneurs fçauét, commet le Sei^ 
gncur Don Jehan nefeforuGyantaucunemét 
du chemin tracé par lefditsE{paignoIs,a éffayé 
par ruksôc cauteles aflubietir ces païs à cefte mi 
ferable côdiriô de lèruitude,à quoy le duc d' Al 
uc n auoit peu paruenir par la voye de fà cru- 
auté,^: cômcnt parla volôtédeDieu,ce ^ plu- 
fieurs& nômement lefdids Proteftans auoyêt 
biépreucu,aefté defcouuert& rendu manifc- 
fteà vn chafcû. Aquoyau commencemêtau- 

roic eftévnanimemér refiftéj par toiis bons pa- 
triocs amateurs de la Republiq , (ans diftin- 
dion de Religion, iufqucs à ce que ledid Don 
Ican par placcart,Iettres,ercrits ôc gés fubornez 
eftants encre nous, nom mcmét par les lefuifles 
^ autres fèmblables, a fciâ; couler au milieu 

A iij de nou5. 
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nous vn fubkây qui luy a leblé pro{ire pour y 
cngédrer&rcntfctchit vne diuîfiô mortelle, k-* 
mant des^foupçons &: desfîances mutuelles^ i 
raifon deladiuerfité deReligiô.Subie^l donc*> 

c]uestrefpropre,pourbaftircouuertementv^ne 
defuniô &:diftra6tiô entière des prouinces.Car 

dVnepartilibuffloitperpetuellcmêtauxoreil. 
les desPrelatsôc autres Ecciefiafticques^& gene 
ralement de ceux qui font profefsiô de rfiglilç. 
Romaine,quele{did:s Proteftasn auoyentaur 
^rèintentrôjfinon qu alapremierecômmodi::^ 
léjdemuir leurs biés & mecrrc cm b uche à leurs 
vies,q pour leur defcnfc feulement 11 eftoiî ar- 
mcy^ qu'il les vouloitguarantirde tels ôc fcm 
blablcs dâgers,efquels ils alloyentfe précipiter 
finô qu'ils prinfentouuertcmêc fonparty.Cô- 
meau côtraire,il voyoitafiezq IcfdiasProic- 
ftatsnefailliroiétàprcfiimer.pLiisqu ônepar- 
loic de leur accorder l'exercice de leur Reli^io, 

qu o ne fepropofoit autre chofe, finô à la pie- 
miereoccafioii delesaffubiettirderechiefaux 
feux,tcilemêt q de laviaoire fur le cômun en- 
nemy,ils ne pouroyétefperer autre fruir,apres 
auoir fidèlement employé leurs vies ôc leurs 
biés,&:toutcec] Dieu leur auroitmisenmain 
pour la trefiuftf defèfc du pm.ôc pour dcchaf- 

ferTen- 
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fer Pctincmy côiuré delà patric,finon vn nou^ 
ucaii cômencemec de malheurs, qui pourroit 
caurer,q lefdi^s Proteftacs (iugeans n*cftre pas 
plus afleurez de leurs côpacriots,avecq lefqucls 
ils portoiét en cômun les labeurs de la guerre, 
que de rénemy)prendroyêcparty apart,regar- 
dâs de bône heure àleur lèureté,puis qu'en fin 
ils ne voy oien r autre remède de fe guaratir. Et 
combien que tels pernicieux deflreings,n ayent 
pas du tout reûfsi felô qu'ils au oy en tefté pro-' 

iettez,cequilfaultactribueràlaprouidencede 
Dieu,qui a veillé fur ce païs, & à la vigilance & 
{blicîtude de noz bôs fuperieurs,&autres bons 
patriotsj tât y a qu'ils n ont laifle d aùoir les ef- 
fets trefdâgereux.Car au lieu q nous dcbuiôs 
tous eftre bie vnis,pour maintenir noftrejiber _ 

te,5ccon/bruernozpriuilcges contre la tyiiûiû. 

eftragers,au côtraire,de ceûe mauldiaefQr 
mence^fontiffusdes fruits de refi:pidiflem£iis 
devolôtez_£4nfiejir.^^^ ÔC diJftoâio^ 

j££gi^^-^ggs^'"erfes praaiqucsXecretesaflcm 
blcvs& iiît4%%s avecg^r^^^ 

lemet aulcuns^faufansleutfoy, lu)a>ntouij££- 
temét adhérentes autres eftâs aflaillis, de failàas 
du cô m encement quelque contenâce de fe de- 
^^^^^ ^àiffcz éporter par lefdides per- 

A ii ij lua- 
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lualions,qui eft lcj&ui<aprinc;pal,q«é do leîa 
toulîourscfpeïé'ptmuoïr recueillir defescaute 
; leuxartifices&difstimuktios.EÊdefaia, ileft. 
împpfsible^ue cour^ ^volôtez fe puid 
fent bien vn|r (Sç_a0emblej:^om corps, 
ou les vns5:les autres cftâs préoccupez" de fqup 
çons, eftimetchafcuijaxûrpourcompaig^^ 
cèluy;oii guicft fon ennemy declaré,ou quico 
, v^eJnimitie fecrete,laquelleé téps& lieoil 
doibt defcouurir à la ruïne des bies & de la vie 
de (Sn compagnÔ,il n'y a nulle confiance ains 
^il^perpecuelle d[effiâcccouuerte,qui engedrc 
vnc haine &Jmpjime^au^ autres 
fçrtes de pafsiôs vehemeteTEtcombiequ'au- 
cuns mal experimetez en maniemétderEftat 
&gouuernemêtd'affaires,cÔmemauuaischi. 
rurgiés,qui ne fondentle fonds delà playe,ains 
le cotentét de curer la fuperficie du mebre afFe 
(ae,ainfi cachet ceux cy feulemct àparcrie mal 
fans defcouurir la racine.pour arracher de tout 
poind ce mal g nous va peu à peu confumant 
iniques a ce qu'd nous ait iertez e vne extrême 
ruine&dcfoiauÔ.Toutesfoisces moyes ne peu 
uet côlolider la playe de noz maux,ains aduiec 
que dépare & d^autre, la moindre fiulce qu'on 
face, cil quel e fcruicc delà Republicque fe fait 

Icn- 



Icntcmcnc & lafclicmcnc, le de iour en iour ccft 
ardeur^c rcfiller à fcnncmy va fc rcfroidiflànt^ àc 
cft à craindre , que fcnnemy qui ne dort pas ce 
pcndanc,ains inccÉâmen t efoand des flamefches 
defoupçonsparmy nous , finalement n'allume 
vn tel feu de diuifion , que nous foyons les vns^ 
ôc les autres confumez ôc embrafez par ce feu 
mcfmes , que nos propre? fbupçons êc paffions 
auront nourri & fomente . Ces chofes ontfài6t, 
que Icfdids Proteftans ayans vn indicible regret, 
que la Rclidondc laquelle ils fontprofeflion* 
en laquelle lans oflcnfer peribnne^ils ne cerchent 
que de feruir à Dieu de pureté de cœur , foit ainfi 
nniftremét interprétée, & qu a leur extrême del- 
plaifir ils voyent qu elle fcruc de fondemét à don 
Jkan pour baftir fes deflèings,quifont d'accabler 
les vns par les autrcs^comme bonspatriots & ci- 
toyens ont diligemmét recerclic la fburce & ori- 
gine de ces maux , aufquels citant remédié , Icra 
?ii(c de pruenir à vne bonne vnion , touts foup- 
çons leuez & desfîanceselfciintesy choie tant de- 
Crée des bons tant neceflaire à toute la Repu* 
blicque.C'eft dVne part qu'ils voyêt en plufieurs 
lieux les Prelatz & autres_Eççlçfiaftîcquês ejftreT 
en- perpétuelle cjain^e^ qu Vn iour le^^ Pl^- 
tc^Içur çouqrontfus auç^j^iip^nticrc eucrfion 

B cic 



de leur Pveligion &Sircptioncîe biens -, d autre 
part leffiâs Proteftaiis ellimcnt eftrc ïèulcment 
refèriiez en attencTS après qu'6 le fera {èriii d'eux 
pour les mener a la boucheriCj puis qu'après tant 
de loyaux fauices ^ on neleur vculc accorder la li 
berté de leur Religion ^ dont arriu® quelques pro 
pos infolens de part & d'autre ^ ôc quelques ex-* 
ces de licence militaire oupopulairc.A quoy tou" 
tesfois foubz treshumble correction de voftre 
Alteze Se de Mcflèigneurs^ lembla^oit qu'6 pou- 
roit remédier^ fî en traidant les vns &c les autres, 
{ans aucune diilimulation &; à lareale , en expo- 
lant mutuellement le^ càuies du mal^ quin*eft 
que par trop accreu^ ônaccordoit dVne partauf- 
Jid$sPrpteftanS j Fexercice libre de leur Religio, 
puisque ccfte eft la feule caufe qui lesmedea 
foupçon_,&:faid qu'aucuns entreprennent cho-^ 
fes moins aggreables à tous. D*autre pait.que lef- 
dids Proteilans par moyens conuenablesaffeu-^ 
raffentleldids de la Religion Romaine, qu'ils- 
lie défirent riea moins que d'extirper par forcé. 
ladide Religion,rauir& s emparer de leuK biens. 
êc faire^cunadbe cotreuenant au dcupir de bon 
concTtoye; au cotrâire,qu ils font prcfts de s'em- 
ployer pour la cofcruation entière du païs , ôc de 
tous les habicans d'iceluy, tant en gênerai qu en 

par; 
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pamculier,, IcfcjucHcs cliofes eftans exccntees ne 
doubtent, que toute matière de diuifion ne foit 
oitec,& vne bonne paix bien aflFermie, eftans par 
te moyen les occahonsde desfiâce mutuelle le- 
uees, ôc les vielles fimultez ouhaines^dutout en^ 
fèuelies. ^ 

Supplient tresliumblement voftrc Altczc Se 
Mefleigneurs, de confiderer le longtemps qu'ils 
font en attente, que par les Eftats gcneraulxfoit 
pourueu aufaid de la Religion.Que fi pour l'in 
commodité des temps.l'occafîon nef eft cncores 
oftertedelesaflemblerVoubienfipar 
d aucus qui fauorifitis à couuert leparty de Don 
khan fempefclient, entretenans par ce moye lef 
dides desfeinces , ou autres qui efpcrent cncores 
après la vidoire, expofer aux feux lefdidsProte- 
Itans (moyens non môins dangereux les vns que 
les autres, & non môins indignes de bons pa- 
triots ) fi dÔcq pour telles raifons ou femblabics 
il y a cncores peu eftre commodemecpourueu' 
ilrefte feulement (-fi par voftre treffioe confciî 
n'y eft aultremcnt remédié ) IVn de^'ces deux 
moyens , aflçauoir ou qde Iddids Protcftarits 
qui pour périls aucuns i>'ont peu eftre amenez I 

IWicedela ReligionRomaine^demcurcntà 
jamais Qms Religioii^ou bie n gitcixirvoved c 

B ij faidt 
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faid ils cntrtpicnncnc rexercice publicq de leur 
, Religion. Le premier eft tant pernicieux à la 
^ubiicquc^quc rie ne pcuc cllrc imaginé de plus* 
Car il amcine après Coy tout contemncment dç 
Dieu,melpris de Religion^ atheifine^dont enltnt 
toute violation de droits diuins ôc humains . Le 
fécond peut éftre caufe d vnc diuifîon au pais,quX 
renucrlèroit de fond en comble rjEftat prcfent., 
les vns prenâs vn party,les autres Tautre^qui doo 
neroît duncrturc à ruiner les vns-parles autres^ 
pliant fentreprife du feu Efcouedo le vray bou 
tefeu de ce pis. Quc^fi les préceptes des anciens 
ôc qui ont eu réputation de iagefle doiucnt auoir 
lieu , il eft certain qu'en affaire de fi grande conr 
fequence nous ne pourrons prendre meilleur 
confeil^ que de noftre enncmy. Car fi ce (iibied 
de la diuerfitc de Religion eft la meilleure ar*_ 
medont il entreprend de nous battre: c*eft bieii 
ànous de mettre ordre de noftre coftc^ que ceftc 
diuerfité ne luyfcrucde brefche, pour donner 
entrée à là tyrannie au milieu de nous . Et puis 
que fexpericncc du pafle^ nous monttrc que nox 
péchez ont efté fi grands , que nous n'avons peu 
touts eftre rcduids en vne feule Religion.il reftc^ 
foit ( foubz treshumblc corrcdion ) Jaduifcr 
commcût ûns akcrcr la coniun^lion des paisL 



fVne Ôc Pautrc Religion poiirroit cftre maintenue 
làns legrciudice ny de Pvne ny de faucre.Surqiîôy 
fupplieni treshumblcment Icfdicts Proteibns 
voftre Altezc ôc Meffcigneurs^nc vouloir prefter 
Forcille à ceux qui pour empefcher vn tel bien 
alléguer en premier lieu fa Pacificatio de GaïKl, 
en fécond que deux Religions ne peuuét demeu- 
rer enfèmble en vn pais, &cn troiziefme lieu^ 
qu'il ny a aucune afleurâce^ce point eibntaccor 
dé , que les Ecclefiafticques puifTent cftre main- 
tenuz . Car quant au premier, il eft notoire que 
Tenncmy y a plainement renoncé, voire par dé- 
claration ouuerte enuoyecparle Sieur de Sellcsj 
qu il ne la veut en façon quelconque tenir -, en 
quoy il monftrcmanifeftement,quel eft fon but 
& apprend aufdids Proteftants, de quoy ils fc 
doibuct garder , prtant ne fommt^s tenuz à Ob- 
ligation de noftre ferment pour fon regard , vcu 
que pafidemet il la violée le premier. Et quant à 
ce qui nous touche mutuellement,puis que ladi- 
te Pacification a efté conclue par t'aduis & con- 
Icntcméc des autres prouinces,aucG Monfèigneitr 
le Prince d'Orange ôc\cs Eftats de Hollande & 
Zélande. Il eft certain & nature l^enfcigne iàns 
faire tort àautray , qu*il n eft rien fî naturel , que 
comme par le coiifçntcmpnt de s deux parties , le 

B iij coiu 



contrada elle faic\ pafle &: promis , ainfi par le 
conlentemenc de IVa de l'atirre, qu'il nepuilîè 
.dire didoubz en partie , modifié ôc interprété 
pour le bien commun de la patrie , <k pour rom- 
pre les menées fecretes de l'ennemy. Mais ne pcii^ 
lent lefdids Proteftants aucunement y contre- 
iienir.ny vouloir dire caulè de l'infradion dicel- 
le. Veu que demeurans es termes de ladide Paci- 
fication, jls demandét Ôc requièrent treshumble- 
ment , que par le moyen des Eftats generaulx^ il 
leur foitpourueu pour le fàid de l'exercice libre 
^ publicq de leur dide Rdigion . Quant au fé- 
cond point, rexpericxe a de tout temps monftrc 
le contraire, foit que nous iettions l'œil &r les an 
ciens Empereurs ou nouueaux , ou que nous re- 
gardions les nations circonvoifines.Car il eft no- 
toire à ceux qui ont feulement lâlué les liiibires, 
que les Empereurs dlans du commenceméten- 
cores payen s, ont neantmoins maintenu foubz 
leurEmpire , les Chrdliens Ss: payens cnfemble 
iufques à auoir des légions entières des Chreftié/ 
aucc le relie de l'armée pay enne, le tout marché 
loubs melmes generaulx d'armées . Et toutesfo^ 
fc trouuoit en ce temps la , comme à prefent des 
imprudens confeillicrs , qui abbreuoyent leurs 
Princes de tdles opinions , que les deux Rdigi6s 

ne 
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^ ne pouuoyent durer cnfèmbic /à Foccafion de- 
quoy Icldicbs Empereurs le mectoyentà perlccu- 
* ter la bonne partie_,maLs aufli toll ils portoyec les 
premiers la peine de la folliedetels confèils. Dcv 
puis_,du temps des Empereurs Chrelliens^le fcm- 
blable a elle veu fort long temps & non icule- 
j ment cela , mais aufïi entre ceux cpi pqrcoyct en 

I commun le nom de Chreftiés_,auoir elle permi- 
fe ouuerturc d'Eglile à ceux qui tenoyent dodri- 

I ne entièrement contraire, ce qui fe peut veoir es 

' hilloires de Conftantin fes enfans Thcodofc ôc 
autres. Quantànoftre temps_, il'y atantd'exem- 
ples^ que s'il en fàlloit iuger par le ijpmbre , oii 
pourroitplurtoftdire ôc plus certainement , que 
quicoque a voulu atterrer Fvne des deux Religiôs 
a nîis (on eftat en o:rand dancrer~^~T2iroy qu'il en 
loit^j 1 nous regardos a rentour de nous , les dciix. 
glus£uiflàntes nations , ôc defquelles nous fo m^. 

' mes en1ïSonez,aflçauoir l'Allemagne &laFran^ 

I ce^toiites deux apresJam ddftufion_de fang^n ont 
• trouué moyen aucun.de l'eijancher quepar ac^ 
cord de lexercice delVn e ôc rautre Religio n. " 

I Nouslommes encoires memoratifs des grands! 

\ efforts, que Tcmpereur Charles de treshaute mc^* 
moire fift en AUemaigne, des grandes appareces 
de bon fucces qu'il eut du comencement , ayant 

3 iiij fub- 
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fcbiugué h meilleure partie dlcelle ^ âc ayant en 
fepuiilance les chicfs &:p!us braiies puifîàns 
PnncesJ'ifliietoutesfoisfuil telle qu'après auoir 
cfté reduid en plus grande extremité^queiamais 
fc trouua vn fi puiffant Prince, il n euft moyé de 
s'aiFeurer.fi non e n accordant l yned: l'autre Rc- 
JigionJL'ayeul de voilie Altcze,Prince de grand 
& rare iugement ôc de confeil , l'Empereur Fer- 
dinand, voyant qu'il n'y auoitmoyé aucun d'af- 
fcurer les vns ôc les autres,& de leuer les foup^; ons 
qui ertoiét en F AUemaignc accorda k ^elt pons- 
fricà,, &delpui§ ce temps la nya eu vne feule 
mutinerie en Allemaigne, les Ecclefiaftiques io- 
uiflcnt de leurs biens , dignitez & prééminences, 
auccq plus grande afleurance qu'en aucun autre 
lieu de la Chreftientéj&r en plufieurs villes com- 
me à Francfort, VVormes, Vlme, Au/bourg, 
& autres s^excercent IVne & l'autre ReligiÔ , (ans 
diuifion ny foubflcucmét, voire en mefines Egli^ 
fes en aucunes d'icelles villes.rempereur de tret 
noble memoire,perc de voftrc Alteze, non feu- 
lement a laiflc en fon entier, ce qui auoitefté fi 
bien ordonné p^r fes predeceifcurs , mais en ou- 
tre en fes terres patrimoniales l'a permis, voyant 
bien que c'cftoit le fcul moyé pour tenir fes fub- 
icâs en paix. Mefmcmét Rodolphe/rcre de vo- 

ftrc 



ftf c Altcze à prefênt , tenan t le fîege ûcré de fès 
prc.decefleurSjalemelme accordé depuis peu 
de iours,aux nobles de fon Royaume de Hon- 
grie, à fin que noustaifionscjuelaefté TEftat 
de Bohême depuis Sigifmund. Quant à la Frâ- 
ce nous fom mes trop voifins pou?îgir6rcr,que 
Jamais on n^apeu arreftcr le cours des ruille^ 
auxdelàngjgui y ontcoulé en fi grande abqn_- ^ 
dancc , iniques à ce que la liberté y a cftc accor- 
dee,laqueUe auec foy a tpufiour5_amen^^ rep^^ 
comme quand elle a eftc cm pefcheç, aufsi toflr 
le royaume à elle entièrement en feu , preft àCr 
côfumer foy mëlmes, i&Lrej:eduire en cendres^ 
Que fi nous voulons prendre exemple de l*cn* 
nemy commun de la Chreftienté, airçauoir le 
Turcq,qui fçait trop bien, que c'eft que de do- 
miner, nous voyons quilendurecgallcmenc 
foubs fon Empire , les Chreftiens ôc les luifs, 

fans que pour ce il (bit en doute d aucun rcuol 
tement,tant y a qu'il a foubs fon Empire , fans 
ComparaifonplusdeChreftiens, qui nereco- 
gnoiffent ôc ne recogneurent oncqucslc Pape, 
qu'il n y en a en celle Europe qui le rccognoif 
fent. Le Roy de Marroques ôc Facz, fait le fem- 
blable. Etquantau Roy de Poloigne, outre la 
diuerfité dclaRcligion Chreftienne, qu'ilya 

C ax 



x6 

en fon Royaume,il a au fsi grad nobre des Ma-^ 
hotnetaiiis,qui luyobeïfsét/ans qu'il y ait pour 
ec regard aucune efmotioii en fe pais. Le Pape 
mefme leqaelceux del'Egliic Rornaine tien- 
nent pour leur Chief,<:kfes exemples pour rei- 
glesinfaiIIibles,endureàRon:îc,<Scen toutes les 
places q u'il tient en propriété, q les luifs ayent 
leurs Synagogues publicques, voire pour peu 
d'argec permettra^qu* vn chacît en puiflTe auoir 
€n (on priué , le femblable (è voit en plufieurs 
villes Imperiales.Pareillement mefiieurs les E- 
ftats de pard.eça , n'ontpas empefché q le(cli(5ts 
luifs ne peuflènt drelTer leurs Synagogues en 
qlques lieux de ces païs, & ce pour regard d*vn 
petit profit,qui n'eftaucunemétàcôpareràce- 
luy,dont il eft à prefentqueftion. Et toutcsfois 
Icfdits f uifs nyét lefus Chrift,font ennemis de 
TEglifè de Dieu . Ce qui ne (c trouuera efdi<5ts 
Proteftas,quiefpercten Chrift,comme aufeul 
autheurdelcurfaIut,&:nefôtenncmisdcrE- 
glife,ains en demandétfèulemétla reformatio. 
Quant eil du troiziefme point^nepenuétlcf- 
di(5î:sProteftans,fi toft fairecQgnûiftrcà toutle^ 
môde,le bon d3ïrqî?ns omdexi^^ paifiblc- 
ment , auecq leursçoncitoyes & cQmpatiiots^. 
mâisélperent auecq le temps d*en faire preuuc 

treC- 
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tre(certaîne,Icfdi Acs desfiâces oflces &foupç6s 
leuez, ce qu'ils promctterontdeuantDicu de 
faire. Ce pendant fupplient treshumblement 
Yoftre Alcczc& meidits Seigneurs depropofer 
tous tels moyés d a(reurâce,qu*il vous femble^ 
ra conuenir,& ferôt bien prefts d'autant q leur 
puiffance fe pourra eftédre,d*y obeïr,(&: s^y c6- 
lormeren tout &■ par tout,& fe perfuadét de ce 
qu'ils prometcrôc pouuoir trouuer aucus Prin- 
ceSjbonsamis de cepaïs & grans Seigneurs,qui 
leur feront ceft honneur , de refpondrc de leur 
fidélité & confiance en leurs promefles. 

Ces chofes côfiderees lefdids ProteftasjLp;. 
plientd^toutleur cœur & 
ôc trefobeï(rantc,qu'ilplaife à voftre Alteze^& 
a vons Mefleigneurs,commeàceux à qui celle 
Republicque cftcommifc, ôc de laquelle vous 
cftes tenus rendre copte deuant Dieu de les ho- 
iïîes,qu il vous plaife,cn leuat toutes occafions 
de desfiances & foupçons entre les pouures fu- 
bieâ:s des païs bas, qui tous ont l'œil ietté fur 
vous,d auifer les moyés d accordcnau gré & co 
tcntcfliSi d e mus rexcrciçcxgal de IVne &J'â^i 
oc Religion j, iufqucsàccqu'ilait2lgu^ Dic"> 
fiirmontat par (a mifericorde, la multitude de 
nozpechcz(quifôtIèuls caufcs de tâtde maux) 

C ij par 
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parle moyen dVn bon fàind d: libre Concile 
generâlon^tout le moins national, accorder 
les diffcrens que nous voyons en ce paii^ tou- 
chant le fai(5l delà Religion, preuenirparvoz 
fagcs Confèils & délibérations, tant de maux 
que vous auez veu aduenir fur noz voifins,qui 
à grand peine peuucntencoires refpirer, rom- 
pre par voftrelagcfle les entreprilès de Tenne- 
my , qui foubs vrabre de ce différent nous veut 
précipiter en vn abyfme de confufîons, & par 
voz meures délibérations, donner contente- 
to us les p oures f ubiedSy^ÏÏ Tcôfflioinenr 
ie mal, mais attendent le remède de ceus qu ils 
ontcteifis pour leurs médecins , Ôc eftre con- 
dui(5ls au port par ceux qu'ils onteleus pour 
leurs gouuerneurs. QuaLvous,plai{êregarder_ 
pluftoft aux cxeinples^ noz voifins & autres, 
dciquelsles vnspar lçu.rXage prévoyance ont 
remédié au mal£utgr,les autres eftans aprispaT~ 
leurs calamitez^gnt mieux aymcç^rç hcr remc >^ 
de,quoy g uç la maladie euft çfte lqgue,& fuft_ 
inucteree.qu en de fcfperat de leurfanté fe pre- 
^cjpîter êiijçxtjmiejrui^^^ Qû irvous plaile 
auoir pitié &compafsionde ceux qui fefont 
mis encre voz bras , ôc n*attendent après Dieu 
foulaigement que de vous , Se ainfi faifant or- 
don- 
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donnez que par vne fàcree loy d'oubliaec, tou- 
tes chofes paflces , fbyenc dVne & d'autre part 
cnfèuelîcs, lànscju àradueniraulcun pui(fec- 
ftre rccerché pour cholè quelconque aduenuë 
pourladiuerfitéde Religion. Et^rornettrojîjc 
îefdidls Proteftansfefub mettre à toutes condi- 
tions rai(onnabIes, telles qu'il plaira à voftrc 
Altczeprppofèr,les inuiolablement conferuer, 
& en donner telles afteurâces qu'il fc trouucra 
eftrc en leur puiflanccEt combié que lefdi(fls 
Proteftans doiuét eux,leurs vies, ôc leurs biens 
à la patrie: tou tesfois fupplien t tresh um blem et, 
qu'il vous plaife fouuenir,combié ils ont fouf- 
fert d années pour le feruice de la patrie , ôc de- 
puis r vnion des prouinces , quelle a cfté ôc eft 
leur fidélité ôc obeiflance. Que fi par aucuns 
d'euxaefté commis quelque adequi ne foit 
approuué de tous, iln yarienà quoy on ne 
puifle apporter remède conuenable,& ne font 
faultes mortelles, comme celles de ceux, qui 
ouuertement foubz prétexte de zele fe retirent 
versUennemy. Combieaufsi que lefdids Pro- 
teftans receulFcnt quelque tort, cequ'ilsnef- 
perent , ont délibéré moyennant la grâce de 
Dieu , de perfeuercrà ce qu'ils fçauent deuoir à 
la patrie. Toutesfois fe cônfians en vofire pru- 

C iij dcnce 
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dcnce&cquité, vous requièrent treshumble- 
ment leur vouloir , comme pour vne recom- 
penfe gratuite detantdetrauaulx, pourles 
encourager de plus enplusàbieiîfairc,lefdi- 
£tcs desfiances leuees , leur accorder leur tret 
humble Requefte. Si ferez bien Se feront renuz 
lefdivSts fuppliants prier Dieu pour le bien 6i 
aduancementde voftre EftaCj le rçpos_vniu^ 
lèl du païs, Se corn me i ufq u es a prefcn t o n t eflé 
bien prefts ôc dilpofezdeferuir fidelement^^ 
Se parla grâce de Dieu/ans reproche à 
la Republicque, fe difpoferonc 
cncoires moyennant icel- 
le mieux faire à 
laduenin 

Fin, 

Prcfentcc à Mcfsicurs les Eftats gcneraulx* 
kz7.dcluin,i}78. 
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